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correspond ä peu pres a l’espacement adopte en agriculture.
Cas ou il existe une couche aquifere sous la plate-forme. —

« Nous avons parl& au commencementde cette note d’un cas qui se
presente frequemment, celui oüil existe une nappe d’eau qui n'est
pas coupee par la tranchee, et qui est douce d’une pression assez

forte pour soulever la plate-forme si elle est imperme&able, et pour

la transformer en bouillie si elle est permeable. I1 faut toujours
faire quelques sondages pour examiner si l’on n’a pascette diffieulte
a combattre, et, sı on reconnait l’existence d’une eouche aquifere,

il faut tächer de savoir ce qu’elle peut debiter de litres d’eau par
minute. Ce point diffieile une fois fixe, on assainit la plate-forme en

descendantle drain A (fig. 58) au milieu de la couche aquifere; il

est bon en ce cas de ne pas &conomiser les blindages et les matieres
filtrantes. I faut toujours mettre le drain A du cöt& du drain supe.
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Fig. 58.

rieur, c’est-ä-dire du cöt& ou le sol est le plus &lev& : tout le succes

de Foperation depend d’ailleurs du diametre du tuyau A ; si ce dia-
melre se trouvait insuffisant, la sous-pression de la couche aquifere

ne serait pas detruite, et le travail serait A recommencer.
Inelinaison des talus des tranchees. — « En terminant ces ge-

n6ralites relatives aux assainissements, nous dirons que, dans notre

öpinion, on peut toujours ou presque toujours donner aux talus de
deblai Vinclinaison de 45°, si on les assainit par les moyens que



GOMPARAISON DES DIFFERENTS PROUEDES. 405

nous avons developpes; si nous avons donne ä un certain nombre

de talus de tranchees V’inclinaison de 1",50 de base sur 1 mötre de

hauteur, c'est que nous avions besoin de lerre pour les remblais;
mais, lorsque cette eirconstance ne s’est pas prösentde, nous avons

adopte Vinelinaison de 45°. Pour un deblai de 6 mötres de profon-
deur, en augmentant ainsi la roideur de la pente de 0",50 par
mötre, on economise 18 metres cubes, c’est-a-dire 27 francs par
metre courant de tranchee, en appliquant le prix pay& äMM. Pa-

rent et Schaken: c'est plus que ne coütent l’assainissement et le
revötement des talus, möme dans des cas difficiles. »

L’assainissement de la plate-forme, si important, comme l’indi-
que M. Daigremont, a presente au chemin de Wissembourg de
grandes diffieultes qui ont &t@ heureusement surmontees par
M. Goschler. Nous reviendrons plus loin sur le travail ex&cut& par
cet ingenieur.

Mais, anparavant, nous compareronsles differents procedes em-

ployes pour l’assainissement des talus.

Comparaison des differents procedes. — N. Chaperon, inge-

nieur en chef des ponts et chaussces, directeur du chemin de Lyon,
ne partage pas l’opinion de M. Sazilly sur les causes des &boule-

ments. Voiei dans quels termes il s’exprimait dans les Annales des
ponts et chaussees' :

« Si !’on examine atlentivement la forme du terrain dansles co-

teaux argileux, on reconnait que le relief actuel du sol ne s’est eta-
bli qu’ä la suite d’une serie s&culaire de mouvements dansles cou-
ches superieures, et que la masse tout entiere ne pr&sente möme

qu’un equilibre instable, frequemmenttroubl& ä la suite des de-
gels et des longues pluies. Cet &quilibre momentane ne se main-

lient quw’äa la condition que les parties superieures lrouvent leur

appui sur les parties inferieures du terrain, en sorte qu'il est d6-

truit par Ja moindre modification apportee dansle relief du sol.
« Sı, dans un semblable terrain, on vient ä ouvrir une tranchee,

quelque peu profonde quelle soit, les conditions d’&quilibre se

trouveront brusquement rompues; et des mouvements aurontlieu,
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